110 La Clef du Cabinet
5 lité pour la Savoye enticre. Ces mémes
,» Loiiables Cantons affemblez i Bade, ont
9y dreffé un projer de Neurralité, dont tous
9 les articles font tirez des Memoires du St.
s de Mellarede, croyant que Sa M. doitre-
» metcre fes conquétes avant la paix, entre
ss les mains de fes ennemis, avec les paffages
» dont Ellc a abfolument befoin, pout fecou-
y» tir les Etats du Roi d’Efpagne.
9 LEmpercur, fans nulle confideration pour
« vous, a violé vétre terriroire, & le viole
s journcllement , quand fon fervice le re-
o quiere, fans que vous en ayez tiré aucune
» latisfa&ion. Vousavés oiii tranquillement &
o fans reffentiment toutes les menaces deMr.le
» Comte de Trautman{dorf, jufques i fouffrie
» quil revongdt i l'accord hereditaire de Ia
sy pare de PEmpereur,
» Sa Majefté en agit Elle de méme avec
s Vvous? & n'avez-vous pas lieu devousloiier
s, de la diflcipline exace qu'Elle faic obferver
. aux troupes qu'Elle tient dans véere voifi-
sy Bage? Blles p’ont jamais caufé le moindre
» dc%ordc, dont vous n’ayez receu la{atisfa-
s, Ction que vous avez pii défirer. Sa Majefté,
s pouvoit-Elle montrer plas de confideration
y» pour le Lotiable Corps Helvetique, qu'en
,»» diminuant les contributions daas les terres
» de fes ennemis, 2 la recommandation de
» quelques Loiiables Cantons. .
s Je vous repete M. S. que le Roire-
»» marque avec déplaifir, que toutes fes com-
» plaifances pour vous, ( je les appelle ainfi,
s, parce que la plus grande partie de ccs
» 2gards ne font pas des devoits d'alliance)
» Dont pas produit en vous cette corre{pon-
» dance reciproque, 3 laquellc Sa Majefté de-
voit



